
DESIREZ LE LAIT SPIRITUEL DE LA PAROLE (I Pie.1 :22-25 + 2 :1-3)
Eglise Evangélique Baptiste de l’Orléanais, Saint Jean de la Ruelle, 30 août 2015

‘Ouvre mes yeux, pour que je contemple les merveilles de ta loi’ (Ps.119 :18). ‘A tout instant, je
brûle du désir de connaître tes lois’  (v.20).  ‘Tes ordres font tout mon plaisir,  ils  sont mes
meilleurs conseillers’ (v.24). ‘Je ferai mes délices de tes commandements, car je les aime. Je
tends les mains vers tes commandements car je les aime. Je veux méditer sur tes ordonnances’
(v.47-48). ‘Oh ! que j’aime ta Loi ! Je la médite tout le jour’ (v.97). ‘Que ta parole est douce à
mon palais ! Elle est meilleure que le miel’ (v.103). ‘Ta parole est comme une lampe qui guide
tous  mes  pas,  elle  est  une  lumière  éclairant  mon  chemin’ (v.105).  ‘Moi,  j’aime  tes
commandements plus que l’or, oui plus que l’or fin’ (v.127). ‘Tes lois sont des merveilles, aussi je
les garde avec soin. Quand on découvre tes paroles, c’est la lumière : et les gens sans détour
y trouvent le discernement. J’ouvre la bouche et je soupire, tant je désire tes commandements’
(v.129-131). ‘Ta justice est juste à jamais, ta Loi est vérité. Je suis dans la détresse, l’angoisse
me saisit, mais tes commandements font mes délices. La justice de tes édits est éternelle, fais
que je les comprenne et je vivrai. De tout mon cœur, je fais appel à toi, Eternel, réponds-moi,
j’obéirai à tes décrets’ (v.142-145). ‘Je fais ma joie de ta parole comme celui qui trouve un
grand trésor, mais je hais le mensonge, je le déteste, et c’est ta Loi que j’aime’ (v.162-163).
‘J’obéis à tes ordonnances car je les aime infiniment’ (v.167). ‘Que la louange jaillisse de mes
lèvres,  car tu m’enseignes tes ordonnances.  Oui, que ma langue célèbre ta parole : tous tes
commandements sont justes’ (v.171-172). ‘Je désire ardemment que tu me sauves, ô Eternel  ! Ta
Loi fait mes délices.  Oh ! que je vive pour te louer ! Et que tes ordonnances me soient en
aide ! Je suis errant comme une brebis égarée ; oh ! viens chercher ton serviteur ! car je n’oublie
aucun de tes commandements’ (v.174-176). 
 Est-ce que ces paroles, ce sont les nôtres, ce matin ? (…) Mon souhait, chers frères et
sœurs, c’est que nous puissions être des hommes et des femmes qui aimions la Parole
de Dieu, des chrétiens qui la méditions, qui la ruminions, qui la comprenions, … et qui la
vivions dans le quotidien de notre existence. Je vais encore vous lire un autre passage : 
I Pie.1     :22-25 + 2     :1-3. PRIERE.

I) Ce passage commence (v.22) par parler de ‘purification des âmes dans l’obéissance
à la vérité’   : ça nous met tout de suite les pendules à l’heure !  Il y a ici corrélation
entre obéissance et purification  (cf.  I  Pie.1 :2),  un  rapport  de  cause  à  effet :  ‘la
purification (des âmes = des personnes) passe par l’accueil et la soumission à la vérité. La
conséquence  la  plus  remarquable  de  cette  action  purificatrice  de  la  vérité  est
l’épanouissement d’une  ‘affection fraternelle’ sans hypocrisie, c.-à-d.  qui va au-delà des
apparences, des sentiments, des paroles  (= ‘sans comédie’ : en grec, l’hypocrite c’est d’abord le
comédien)’ (Samuel  Bénétreau,  La 1ère épître de Pierre,  CEB,  Edifac,  Vaux-sur-Seine,  1984,  p.109).   Si on se
laisse purifier notre âme dans l’obéissance à la vérité (celle incarnée en Jésus-Christ,  ‘le
chemin, la vérité et la vie’ – Jn.14 :6 - ), alors on va   ‘  s’aimer ardemment les uns les autres
de tout notre cœur  ’ (v.22b, Bsem), ça sera tout naturel et normal de s’aimer !
 Ca, c’était le 1er point, fondamental, basique : désirer être pur en nous-mêmes, obéir
au Seigneur de la vérité, et en conséquence s’aimer ardemment les uns les autres. Vous
avez noté que j’ai dit ‘désirer être pur’, cela veut dire qu’il faut le désirer, le vouloir, que c’est
donc un acte de la volonté, donc obéir à la Parole de Dieu, la mettre en pratique ! …
Et maintenant, nous arrivons au 2ème  point, sur lequel je vais un peu plus m’attarder ce
matin, et qui suit directement ce v.22 qu’on vient de voir : 
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II)  Nous avons été    ‘  régénérés    …    par la parole  vivante et permanente de Dieu  ’
(v.23b).  Etre    ‘régénéré’ (Bcol),  c’est    ‘être né à une vie nouvelle’ (Bsem)  (lire  I Pie.1     :3 qui
mentionne aussi  cette régénération opérée en nous par Dieu  ‘selon sa grande miséricorde’,
‘dans son grand amour’). Oui, vous avez bien compris : on parle dans ce texte de ‘semence
incorruptible - immortelle –‘, qui est cette ‘parole vivante et éternelle – vivifiante – de
Dieu’,  puis est cité un texte bien connu du prophète  Esaïe (40 :6-8), qui compare le
brièveté de la vie et le caractère éphémère de la gloire humaine à de ‘l’herbe des prés’
qui ‘sèche’ et dont ‘la fleur tombe’ (v.24b), alors qu’au contraire ‘la parole du Seigneur
demeure éternellement’ (v.25a). Oui, comme le dit un commentateur de ce texte, ‘dans
un ordre créationnel qui est appelé à disparaître,  c’est la parole de Dieu qui offre à
l’homme une confiance qui est plus sûre et une participation à la vie qui demeure’  (cf.
Mc.13 :31 : ‘Le ciel et la terre passeront, mais mes paroles ne passeront pas’)’ (Alain Stibbs, 1st Peter,
TNTC, Leicester GB, 1983, p.95).

 Oui,  mes chers frères et sœurs,  cette  Parole de Dieu que je tiens entre mes
mains,  elle demeure,  elle perdure,  elle est  vivante et  permanente,  éternelle, et par
conséquent on peut lui faire confiance, elle ne va pas changer au gré des modes ou des
circonstances de la vie. Et bien entendu, en disant cela je ne suis pas devenu ‘bibliolâtre’
(= adorateur de la Bible pour elle-même), car – nous dit bien ici Pierre – ‘cette Parole, c’est la
Bonne Nouvelle (= Evangile) qui vous a été annoncée’ (v.25b), donc ce qui importe, c’est
le   contenu   de cette Parole, qui vient de Dieu lui-même, et c’est pour cette raison qu’elle
est fiable, qu’on peut lui faire confiance, parce que son Auteur est digne de confiance !
Vous en êtes convaincus ? (…)

III) Conséquences de cette Parole vivante et éternelle dans nos vies :
1  °) Plus de méchanceté  ,   de fraude  ,   d’hypocrisie  ,   de jalousie   et   de médisance (2     :1). Il
y a plusieurs listes dans le N.T. de choses à ne plus faire quand on est chrétien, ‘régénéré’, ‘né de
nouveau’ en  Dieu,  et  nous  en  trouvons  par  ex.  d’autres  en  I  Pie.4 :3ss. ou  en  Gal.5 :19-21,
Eph.4 :31, I Cor.6 :9b-10.  La vie nouvelle en Christ entraîne un comportement nouveau
dans plein de domaines de la vie courante, dans nos relations avec les autres. Quand on
est chrétien(ne), il y a des choses qu’on ne devrait plus faire !
< Je ne vais pas trop longtemps m’attarder sur ces différents aspects ce matin, car ils parlent
d’eux-mêmes et n’ont pas forcément besoin de beaucoup de commentaires.  La seule chose à
retenir, c’est d’agir en conséquence de notre foi  ,   notre vie nouvelle ! > 
Après l’aspect négatif des choses à ne plus faire, voyons l’aspect positif, ce qu’il faut faire :

2  °) ‘  Désirez ardemment le lait pur de la Parole  ’ (2     :2a). Et on revient sur cette Parole
de Dieu et son importance (c’est en qq sorte un prolongement de 1 :23-25 lu ci-dessus). 
Souvenons-nous  des  différents  versets  du  Ps.119  lus  ci-dessus (par  ex.  v.20,  131),  et
réfléchissons si vraiment nous pouvons les faire nôtres ; oui,  désirons-nous vraiment
ardemment lire et connaître la Parole de Dieu ? (…) On aime bien prendre du temps
pour regarder un bon film ou un bon match à la télé, ou bien mettre à part une après-
midi pour faire du shopping ou pratiquer tel loisir … et on a raison de faire cela  (car il
faut aussi savoir prendre du temps pour soi, pour se faire plaisir, comme on dit), mais mettons-
nous le même élan, portons-nous une semblable attention, consacrons-nous une énergie
similaire pour la lecture, la méditation, l’étude de la Parole de Dieu ? (…) 

Vous allez peut-être me dire que ces choses ne sont pas comparables … certes, mais
néanmoins tout ceci devrait nous faire réfléchir à notre degré de soif de la Parole –
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et donc de la volonté – de Dieu pour nos vies ! Savez-vous comment commence le
Psautier (= le livre des Psaumes) ? (…) < lire Ps.1     :1-3, surtout le v.2 > Vous savez peut-être que
les vaches ont quatre parties (poches) dans leur estomac : la panse, le bonnet, le feuillet
et la caillette ; ainsi, quand elles mangent de l’herbe, ça passe de l’un à l’autre de ces
endroits, et c’est ce qui explique le fait qu’elles ruminent. Eh bien nous sommes invités
dans  ce  Ps.1 :2 à  ruminer  la  Parole,  c’est  ça  la ‘méditer  jour  et  nuit’, c.-à-d.
continuellement ; cette Parole lue, elle doit travailler notre être, et on est invité non
seulement à la mâcher mais aussi ensuite à la ruminer, à la méditer, à y réfléchir.
Il y a dans notre texte une autre illustration, que l’on peut aisément comprendre, celle
du nouveau-né qui a faim et qui languit d’avoir le sein de sa maman ou le biberon. Quand
un bébé a faim, il a faim n’est-ce pas ? (…) Et n’importe quelle explication rationnelle ou
bien  technique  ne  le  satisfera  pas  tant  qu’il  n’aura  pas  obtenu  ce  qu’il  désirait  si
ardemment : pouvoir boire et/manger ! 
Eh bien il  en devrait être de même avec nous vis-à-vis de la Parole de Dieu : nous
sommes invités dans ce texte  à la désirer autant qu’un bébé désire son lait.  Et
notez aussi que ce lait est désigné comme étant ‘pur’, ou bien ‘non frelaté’, donc c’est
du lait très sain,  sans aspérités.  Et ce lait est ‘logikon’ en grec, qui vient du mot ‘logos’ (=
parole). La meilleure façon de traduire ce mot est ‘relatif à la parole’, mais il pourrait
aussi vouloir dire ‘raisonnable’ (le mot français ‘logique’ vient de ‘logikon’), comme dans Rom.12 :2
‘un culte raisonnable’. Ce lait non frelaté est sans conteste celui de la Parole de Dieu,
comme il  en est aussi question en  I Cor.3 :2 ou  Héb.5 :13 (mais  nous reviendrons  sur cela
ultérieurement).

3  °) Afin de grandir en vue du salut (2     :2b). ‘Lis ta Bible, prie chaque jour, prie chaque
jour, prie chaque jour ; lis ta Bible, prie chaque jour si tu veux grandir’, dit le cantique
pour  enfants  …  et  c’est  ô  combien  vrai !  On  ne  peut  pas  grandir  dans  la  foi,  la
connaissance du salut offert en Jésus, si on ne lit pas la Bible ! 
Certes il y a aussi d’autres moyens, à savoir l’écoute de messages, des cantiques, voire –
mais c’est très rare – des révélations directes de la part du Seigneur (comme c’est arrivé à
Paul sur le chemin de Damas –  Ac.9 – ou  Ac.13 :2 quand le Saint-Esprit a révélé aux apôtres
réunis de mettre à part Barnabas et Paul pour le service que le Seigneur avait choisi pour eux,
mais là c’était pour leur indiquer une direction précise, et dans Ac.9 c’était pour ‘arrêter’ Paul sur
son chemin de persécution et l’amener à se convertir). 
Et quand on y réfléchit bien, l’écoute de message ou de cantiques, c’est aussi la Parole de
Dieu … proclamée, commentée ou chantée par qqn.  La croissance spirituelle passe
par la lecture et la méditation de la Parole de Dieu, c’est implacable, c’est physique
(comme un enfant  a  besoin  de  nourriture  pour  grandir),  c’est logique,  c’est naturel,  c’est
normal ! < J’aimerais ici faire une parenthèse, en vous lisant deux autres textes bibliques que j’ai
juste mentionné tout à l’heure :  I Cor.3     :1-3 et  Héb.5     :11-14. Paul et l’auteur de la lettre aux
Hébreux mentionnent  le  lait  comme la  base,  le  fondement  de la  foi,  ‘les  premiers  principes
élémentaires des oracles de Dieu’ (Héb.5 :12, ‘les rudiments de la Parole de Dieu’, Bsem >.
 Le lait c’est bien,  mais ce n’est pas suffisant pour grandir dans le Seigneur ! Et
c’est alors qu’il est question de nourriture plus solide, c.-à-d. d’enseignement plus ‘costaud’
et pas seulement des rudiments de la foi.
Alors concrètement, c’est quoi le lait, et c’est quoi la nourriture plus solide ? (…). 

 Le lait  ,    ce sont les choses élémentaires de la foi qui sont pour les bébés
(Héb.5 :13) et pour   ‘les charnels’ (I Cor.3 :2b), c’est en qq sorte le b.a.ba de la foi, c’est
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Jn.3 :16, le salut par grâce au moyen de la foi en Jésus mort à la croix pour nos péchés,
et quelques autres aspects essentiels de la foi, c'est le Ps.23 par ex. aussi. C’est par ex.
le calendrier ‘la Bonne Semence’ ou ‘Vivre aujourd’hui’.  Alors si on s’en tient au texte de  I
Pie.2 de notre méditation d’aujourd’hui, c’est déjà bien, mais si on prend les textes de I
Cor.3 et Héb.5 on voit que ce n’est pas suffisant. 

 La nourriture solide  ,    c’est l’approfondissement de la Parole de Dieu, ce sont
des études un peu plus poussées, sur la doctrine de Dieu,  de l’homme,  du péché, de
Jésus-Christ, du salut, du Saint-Esprit, de la Bible, de la fin des temps, de l’au-delà, de
l’Eglise, etc…  Ce sont  des études de thèmes comme le pardon,  l’amour,  des questions
éthiques (que dit la Bible sur la bioéthique, sur l’avortement, sur l’écologie et l’environnement,
sur le  social  et l’humanitaire,  sur la  création et l’évolution,  sur le lien au politique,  etc…). La
nourriture solide, c’est aussi l’étude systématique d’un livre biblique, y compris Esaïe et
ses 66 chap. ou bien le Deutéronome, ou l’Ecclésiaste, ou bien l’Evangile de Jean, ou bien
l’épître aux Romains ou celle aux Hébreux, ou bien même l’Apocalypse (qu’on va commencer
à étudier lors du Café-Bible du jeudi après-midi). 
Vous allez me dire :  ‘Je n’ai  pas le temps, et de toute façon je ne veux pas être pasteur ou
missionnaire ou évangéliste’. Certes, mais cela n’est pas réservé à de telles personnes, mes chers
frères et sœurs !   Je vous invite donc vraiment ardemment  à non seulement lire la
Parole de Dieu, mais à la méditer, et à l’étudier, la sonder. Et pour cela, vous pouvez
aussi lire des livres qui parlent de tous ces sujets, écrits par des auteurs qui ont pris le
temps d’étudier tel ou tel aspect plus en détail  (nous avons le privilège d’avoir maintenant
dans notre église une bonne bibliothèque de livres, alors n’hésitez pas à en emprunter… et les
rendre qq semaines plus tard). Ca, c’est l’aspect personnel de l’étude biblique.
Et puis il y a aussi l’aspect communautaire de l’étude biblique ; et vous voyez où je veux
en venir … Oui, mes chers frères et sœurs, je vous encourage vivement, je vous exhorte
fortement à venir participer à des études bibliques ensemble dans l’Eglise, et je dis
bien  ‘participer’  et  pas  seulement  ‘assister’ (car  mon  désir,  c’est  vraiment  un  partage
ensemble, à partir de l’étude certes mais ensuite dans l’apport des uns et des autres). Cela se
passe le jeudi après-midi pour le Café-Bible, le vendredi soir, dans les groupes de maison, au
groupe de jeunes, dans l’école du dimanche, dans des études ponctuelles avec d’autres …

4° (et   conclusion) ‘  Si vous avez goûté que le Seigneur est bon’ (2     :3). Le ‘si’ en grec
veut dire  ‘puisque’,  ‘ce n’est pas conditionnel mais causal (ils ont  effectivement goûté !).
Par ces quelques mots est fournie une base à la fois logique  (pourquoi ne pas rechercher ce
qui a déjà donné satisfaction ?) et scripturaire’ (Bénétreau, p.117). C’est aussi une allusion très
forte au Ps.34 :8 (‘Goûtez, et voyez combien le Seigneur est bon’).
Q :  Avez-vous  expérimenté  la  bonté  du  Seigneur ? (…) Etes-vous  conscients  (et
d’accord) que le Seigneur est vraiment bon ? (…)  Alors … c’est tout à fait normal de
désirer ardemment connaître ce Seigneur de bonté en lisant,  méditant et étudiant
Sa Parole, qui est pure, non frelatée, droite, pertinente, à propos pour nous aujourd’hui !
Mon désir ce matin, chers frères et sœurs, ce n’est pas que vous disiez : ‘oh il a bien parlé le
pasteur ce matin !’,  ou bien ‘ce n’était  pas la meilleure de ses prédications’,  ...  mais  mon
ardent désir ce matin, c’est réellement que ça change en nous, pour notre étude de la Bible,
pour notre vie de prière,  pour notre vie communautaire … ceci  en vue de la croissance
spirituelle pour le salut … qui nous est déjà acquis à la croix par Christ mais qui demande à
être  ‘travaillé’ :  ‘Ainsi,  mes  bien-aimés,  comme vous  avez  toujours  obéi,  avec  crainte  et
tremblement, mettez votre salut en action’ (Ph.2 :12). Amen
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